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COMMENT DIMINUER L’ALÉA ? 
 

par Daniel Berthery1 
 
 
 

A la suite des crues catastrophiques de décembre 1993 et de janvier-février 1995 qui ont 
endommagé les biens de milliers de personnes riveraines de l’Oise et de l’Aisne en provoquant des 
pertes économiques considérables, une stratégie de lutte contre les inondations sur le bassin de 
l’Oise et de l’Aisne a été adoptée sur la base des recommandations présentées par Jean Dunglas, 
ingénieur général du génie rural, des eaux et des forêts dans son rapport1 au Premier ministre. 

Parmi les recommandations contenues dans ce rapport, la proposition de réaliser, à l’échelle 
du bassin, une série d’aménagements qualifiés « aires de surstockage », capables de ralentir 
l’écoulement des crues tout en laminant leur débit de pointe, constituait alors une proposition 
novatrice sur laquelle repose la stratégie d’aménagement hydraulique du bassin de l’Oise et de 
l’Aisne pour réduire le risque inondation élaborée et mise en œuvre par l’Etablissement public 
territorial de bassin (Entente Oise-Aisne). 

Le volet interrégional de la Charte de gestion du risque inondation sur les bassins versants de 
l’Aisne et de l’Oise, adoptée en janvier 2001 par l’Entente Oise-Aisne et ses partenaires (Etat ; 
Régions Champagne-Ardenne, Ile de France, Picardie ; Agence de l’eau Seine Normandie) 
comporte la mise en place du financement d’un programme interrégional de création d’aires de sur 
stockage à hauteur de 27 millions d’euros sur la période 2000-2006. 

Cette orientation stratégique visant à réduire l’aléa hydraulique par l’aménagement d’aires de 
ralentissement des crues est désormais l’un des axes principaux de la politique nationale de 
prévention des inondations et le programme d’actions présenté par l’Entente pour la période 2003-
2006 en réponse à l’appel à projets « BACHELOT » a tout naturellement été primé. 

Aujourd’hui, l’Entente Oise-Aisne engage les premières réalisations sur le terrain. Plusieurs 
de ses projets sont en phase opérationnelle. Deux projets d’aires de ralentissement dynamique des 
fortes crues sont présentés pour illustrer deux conceptions d’aménagement différentes : 

• Aménagement de type « casiers hydrauliques » pour le stockage de l’eau des   
fortes crue : le projet pilote de Longueil Sainte Marie (Oise) ; 

• Aménagement de type « aire de sur stockage » sur le site Proisy (Aisne) ; 
La prise en compte des contraintes et des préjudices agricoles inhérents à la création et au 

fonctionnement des aires de sur stockage est essentielle pour l’acceptabilité de tels aménagements 
par les agriculteurs concernés. Une concertation étroite entre l’Entente Oise-Aisne et la Profession 
agricole a permis d’élaborer des principes généraux pour l’indemnisation de ces préjudices. Les 
dispositions envisagées, destinés à être rassemblés dans un protocole d’accord à portée générale sur 
le bassin de l’Oise et de l’Aisne, sont présentés. 
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